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Qu’est-ce qui fait de la Normandie l’une des régions les plus 

attractives pour l’évènementiel ? Son accessibilité à coup sûr, à 

deux pas de l’Île-de-France et de ses aéroports internationaux, 

sa grande variété de paysages, entre bocages, villes d’histoire 

et bord de Manche, sa richesse patrimoniale, exceptionnelle 

de sites classés au patrimoine mondial de l’Unesco – avec 

évidemment le Mont-Saint-Michel et Le Havre –, ses deux 

façades maritimes qui s’étirent sur plus de 600 kilomètres, 

de la côte d’Abâtre que dominent les hautes falaises du 

Pays de Caux à la côte des Havres, proche de Granville, en 

passant par la Côte Fleurie et à la Côte de Nacre, berceau 

de ses stations balnéaires les plus emblématiques, Deauville, 

Trouville-sur-Mer, Courseulles-sur-Mer, sa gastronomie qui 

rayonne dans le monde grâce au Camembert, au Calvados, 

à l’escalope normande, au cidre, aux tripes et même à 

l’omelette de la mère Poulard, née au Mont Saint-Michel 

il y a plus de 130 ans, son art de vivre au cœur d’un 

écosystème unique où les grands espaces sont à portée 

de voix de centres urbains à taille humaine, et bien sûr 

la large palette d’infrastructures d’accueil et d’activités 

qu’elle réserve aux groupes Mice, à Rouen, au Havre, à 

Deauville, à Caen, à Cherbourg-en-Cotentin, à Évreux ou 

encore à Étretat au cœur de dossier spécial.

C’est tout cela qui fait de la Normandie une terre 

d’accueil privilégiée pour le Mice et le cadre de vos 

futurs évènements.
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NORMANDIE
FUGUE EN MICE MAJEURPAR  

NATHALIE 
COSTA

Largement plébiscitée en ces délicates périodes de post-crise 
sanitaire, la Normandie reste parmi les destinations prisées du 

secteur Mice. Facilement accessible depuis l’Île-de-France, ce territoire 
« au vert » capte les envies de grand large et de dépaysement 

quand les villes normandes, singulières, fournissent dans un cadre 
de vie rassurant des structures adaptées et sans cesse renouvelées. 

De quoi satisfaire les organisateurs en mal de nouveautés.

CAEN
Cherbourg-en-Cotentin
DEAUVILLE
ÉVREUX
LE HAVRE
ÉTRETAT
ROUEN

Avec nombre de voyages à l’étranger empêchés ou freinés 

ces derniers mois pour cause sanitaire, la Normandie a tout 

particulièrement profité de ce nouvel engouement pour 

l’Hexagone. Rapidement accessible depuis le hub francilien, 

le territoire normand, connu et reconnu du secteur Mice pour 

ses attraits indéniables entre mer et bocage, a su s’adapter 

aux exigences d’un marché en pleine mutation. Sur les plus 

grandes agglomérations – Caen, Deauville, Le Havre, Rouen – 

le parc hôtelier est monté en gamme et s’est étoffé tandis que 

des structures évènementielles ont vu le jour, offrant ainsi 

de nouvelles opportunités aux rencontres professionnelles. 

Au sein des destinations moins reconnues du marché, à l’instar 

d’Évreux ou de Cherbourg-en-Cotentin, l’offre là aussi se 

déploie, en quête de nouveaux marchés. Toutes ces villes ont 

pourtant en commun un cadre de vie apaisant et authentique, 

une nature environnante propice à la concentration et aux 

activités incentives, quelle que soit la saison. Et, portées par de 

dynamiques services Congrès, elles bénéficient en outre de l’appui 

de prestataires impliqués et, pour beaucoup rôdés aux arcanes 

du Mice. Une et diverse, la Normandie peut encore surprendre.
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CAEN
À deux heures de train de Paris, la cité de Guillaume le Conquérant s’est forgée avec sa nouvelle identité « Caen La Mer » une place à part sur 

le territoire normand. Outre les multiples empreintes historiques que révèle son cœur de ville préservé et en grande partie piéton, Caen n’en 

reste pas moins liée, en effet, à la côte et aux plages du Débarquement. Le port de Ouistreham Riva-Bella n’est qu’à dix minutes, Cabourg guère 

plus. Entre urbanisme, patrimoine et environnement naturel – la campagne n’est jamais loin – Caen profite aussi d’un renouveau évènementiel 

propice au Mice que les projets à venir devraient encore consolider.

L’offre Mice
Les organisateurs de manifestations professionnelles peuvent opter pour le parc des expositions proche du 

centre ville (3 halls sur 17 481 m²), le centre des congrès en cœur de ville (amphithéâtre de 539 fauteuils), tous 

deux placés sous la houlette de Caen Evénements (filiale du Groupe GL events), ou encore, pour des sites 

différenciés comme : le Zénith (6 999 places en assis / debout), adjacent au parc des expositions ; le centre de 

conférence ultra-moderne du Crédit Agricole Normandie (amphithéâtres de 200 et 500 places) situé face à 

l’incontournable Mémorial de Caen qui témoigne de l’Histoire pour la Paix au xxe siècle (2 auditoriums de 

340 et 166 places) ; le musée des Beaux-Arts abrité derrière les remparts de ce qui fut le château de Guillaume 

le Conquérant (auditorium de 219 places) ; l’Hôtel de Ville, un ensemble architectural d’exception, dont une 

salle est vouée aux réceptions (200 convives en cocktail) ; le très prisé Le Dôme, maison de la recherche et de 

l’innovation installée au cœur du nouveau quartier de la Presqu’île (jusqu’à 500 personnes sur l’ensemble) ; 

la magnifique Bibliothèque Alexis de Tocqueville, conçue par l’architecte Rem Koolhaas, à la pointe de 

la Presqu’île (auditorium de 150 places) ; la CCI, dans le quartier du Mémorial, qui a intégré 2 nouveaux 

espaces (15 et 30 places), le plus grand jouxtant une belle terrasse aménagée ; en périphérie de Caen, le 

Domaine de la Baronnie, composé de bâtiments classés aux Monuments historiques (350 personnes 

assises, 600 en cocktail), le Moulin de Bully, une minoterie du xviiie siècle (jusqu’à 250 personnes), l’abbaye 

d’Ardenne, un ensemble conventuel de toute beauté (jusqu’à 166 personnes en réunion, 300 en cocktail), 

ou encore, le Domaine de la Tour, ancien corps de ferme soigneusement restauré, labellisé Clef Verte 

et cerné de 7 ha de pleine nature (4 salles, jusqu’à 130 personnes) assurent intimité, confidentialité et 

dépaysement.

Avec un parc hôtelier diversifié de quelque 3 800 chambres, la destination peut compter sur des 

valeurs sûres comme le Best Western Plus Le Moderne 4* (42 chambres) à quelques pas du château, 

le Mercure Caen Centre Port de Plaisance 4* (126 chambres), plus gros porteur de la ville, le Novotel 

Côte de Nacre 4* (126 chambres), non loin du nouveau centre hospitalier, seul à disposer d’une 

piscine et rénové fin 2017, le charmant Hôtel Le Dauphin et Le Spa 4* (37 chambres) au pied du 

château, l’intimiste Hôtel Spa Ivan Vautier (19 chambres), seul 5* de la ville et fort réputé pour son 

restaurant gastronomique, ou encore, des chambres d’hôtes haut de gamme à l’instar du Clos Saint-

Martin (6 chambres personnalisées), à proximité de l’Abbaye aux Hommes, qui propose une belle 

salle de réunion de 20 places et une cour arborée. Une offre qui s’étoffe de quelques établissements 

situés hors les murs. Ainsi, en est-il du Mercure Caen Côte de Nacre 4* (88 chambres), à 20 min des 

plages du Débarquement, du Château d’Audrieu 4* (29 chambres), un Relais & Châteaux classé 

Monument historique à mi-chemin entre Bayeux et Caen, du splendide Grand Hôtel Cabourg 

MGallery 5* (71 chambres) où Marcel Proust aimait à séjourner, du contemporain Hôtel Les 

Bains de Cabourg Thalazur 4* (165 chambres) au cœur d’un parc de 6 ha face à la mer et du 

plus confidentiel Riva Bella Thalazur Ouistreham 4* (89 chambres) qu’un chemin piétonnier 

sépare de la mer.

Les nouveautés 
Quelques nouveaux lieux de taille ont éclos dans la cité ducale. À commencer par le MoHo 

qui en mai dernier suscitait toutes les curiosités. Unique par sa dimension (7 500 m²), ce tiers 

Le nouvel espace de la CCI

La cour d’honneur de l’abbaye aux Dames

L’Atrium spectaculaire du MoHo

Une chambre superieure du Novotel Caen
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lieu qui a investi un ancien garage Renault près de la gare, se veut le chantre du collectif 

en mélangeant des étudiants, entrepreneurs, entreprises, start up, artistes, intellectuels 

et citoyens, afin que les idées puissent se confronter et s’épanouir autour d’évènements 

programmés (prises de parole, conférences en Visio ou en live, création de programmes 

destinés aux entreprises sur les thématiques de la RSE, de la mobilité, de l’éco-circulaire, 

etc.) mais aussi de projets associatifs. Estampillé 1er collider en Europe, il propose 500 postes 

de travail en location, une salle de conférence high tech (270 places, scène amovible), un 

espace de séminaire (300 m²) composé de diverses salles, un popup store, un restaurant, un 

espace équipé et dédié à une programmation culturelle (100 personnes) que les associations 

peuvent s’approprier pour leurs ateliers, une salle de créativité, un amphithéâtre (130 places 

en sièges fixes et mobiles) idéal pour les réunions informelles, une salle de silence, voire un 

terrain multisports indoor et lumineux, aisément transformable en espace évènementiel 

(400 places en théâtre). Sans oublier un immense espace public et connecté de 1 500 m², 

ouvert à tous. Autre tiers lieu, le WIP (Work In Progress) qui a ouvert en octobre 2019 

sur la commune de Colombelle, à 10 min du centre ville, sur l’ancienne friche de la 

SMN (Société Métallurgique de Normandie) dont il a notamment converti l’ex-atelier 

électrique en Grande Halle (6 000 m²) évènementielle. Symbole d’une réhabilitation 

industrielle réussie, le lieu vise à favoriser la rencontre entre des usagers de tout horizon 

et à développer une économie solidaire et sociale. Au cœur de la Grande Halle, la 

majestueuse Grande Nef modulable (1 000 m², 12 m de hauteur sous plafond) s’ouvre 

aux initiatives de tout acabit, qu’il s’agisse d’expositions, de performances, de salons, de 

congrès, de galas, de spectacles et autres (600 personnes en conférence, 400 en banquet, 

800 en cocktail) dans une atmosphère « indus » soignée mêlant béton, bois et métal. En 

surplomb de ce gigantesque espace, des balcons de bois (200 à 1 000 personnes) donnent 

aussi accès sur 2 niveaux à 6 salles équipées (18 à 115 m²), 2 studios de 45 et 115 m² 

et des bureaux partagés (500 m²) ; des ateliers modulables (100 à 115 m²) avec accès 

extérieur, un médialab, un musée numérique Microfolie et 2 ha d’espaces extérieurs 

aménageables complètent l’offre. Enfin, adjacent à la Nef, le Spot, bar-restaurant (70 

couverts, 120 en cocktail) qui favorise les circuits courts avec 100 % de produits issus de 

l’agriculture biologique, fait également office de traiteur (jusqu’à 250-300 personnes).

Les projets 
Caen s’apprête à reconvertir un de ses emblèmes patrimoniaux, le Palais 

Fontette. Cet ancien palais de justice situé face à l’Hôtel de Ville, puissant édifice 

néoclassique et plusieurs fois agrandi au xixe siècle, doit en effet être réhabilité 

en hôtel de luxe 4* (204 chambres) sous enseigne Marriott (Sheraton ou Ritz-

Carlton) auquel sera adjoint un centre de congrès sur 2 500 m² (salle de conférence 

jusqu’à 500 personnes) en lieu et place de l’ancien tribunal pour enfants adjacent. 

La livraison de ce projet estimé à 63 millions d’euros est programmée d’ici 2026. 

En attendant, c’est un Palais des Sports flambant neuf qui devrait sortir de terre 

à l’horizon 2023-2024. Dans la continuité du parc des expositions et du Zénith, 

cette nouvelle enceinte de 4 200 places à 360° autour du terrain, comptera un hall 

d’accueil de 350 m², une salle dédiée à l’évènementiel sportif de 2 800 m², un bar 

et une terrasse sur 1 950 m². 

Le futur Palais Fontette

la Nef du WIP

Le projet du Palais des Sports 

Le Domaine de la Tour
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Vue aérienne de Ludiver 
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CHERBOURG-EN-COTENTIN
Protégée par l'une des plus grandes rades artificielles au monde, la cité de Cherbourg-en-Cotentin fut parmi les escales des prestigieux paquebots 

transatlantiques dans la moitié du xxe siècle – elle a ainsi accueilli le Titanic le 10 avril 1912 – comme en témoig ne aujourd’hui l’un de ses 

fleurons, la Cité de la Mer. À 3h20 en train de Paris, géographiquement isolée à la pointe nord du Cotentin, Cherbourg reste cependant un 

point de départ idéal pour la découverte de cette presqu’île à l’identité bien trempée. Et si elle pèche encore par un manque de structures 

dédiées au Mice, cette ville aux 4 ports – militaire, pêche, commerce (trafic passager et marchandise transmanche) et plaisance – augure d’un 

potentiel certain.

L’offre Mice
Véritable locomotive du tourisme local depuis son ouverture en 2002 et seul site adapté aux grands 

évènements, la Cité de la Mer, plus grand monument français d’Art déco, interpelle par son architecture 

colossale. Implantée au cœur de l’ancienne Gare Maritime Transatlantique inaugurée en 1933, ce 

complexe unique aujourd’hui dédié à l’océan profond et sa conquête, propose : la majestueuse Grande 

Halle modulable à l’envi (4 500 m² d’un seul tenant, 3 000 personnes en théâtre ou banquet, 5 000 en 

cocktail), le parcours multimédia « Océan du Futur » totalement rénové en 2019 (privatisable dans 

son ensemble jusqu’à 300 personnes en cocktail), composé de 17 aquariums et d’un salon Jules Verne 

devant l’un des aquariums les plus profonds (30 convives en dîner), le Redoutable, 1er submersible 

nucléaire français, pour des visites privées en compagnie d’anciens sous-mariniers (6-12 personnes) 

et un dîner à bord (30 places) dans le réfectoire resté tel quel, l’Espace Titanic (600 m²) retraçant la 

dernière traversée d’un paquebot de légende (jusqu’à 80 personnes en cocktail), un auditorium équipé 

high tech (350 places) jouxtant la magnifique Salle des Pas Perdus (750 m² d’un seul tenant), ouverte 

sur un plénum à la lumière naturelle et flanquée de 12 salles de réunion (15 à 70 personnes) ainsi 

qu’un restaurant. Quant à l’émouvante Salle des Bagages elle doit pour l’heure rester à la disposition 

des croisiéristes. Autre lieu pour le moins insolite, la Manufacture - Le Parapluie de Cherbourg, 

désormais installée dans l’ancienne bâtisse de la Banque de France. Lieu de production des fameux 

parapluies – les ateliers de confection s’aperçoivent depuis une vaste baie vitrée et se visitent – le 

site compte une salle de projection (65 places) et 3 salles adjacentes (25-30 personnes chacune) dont 

une ouverte sur une belle terrasse au 1er étage, 2 salles communicantes longées d’un vaste couloir 

(40 places assises, jusqu’à 200 en cocktail) au 2e étage entièrement rénové fin 2020. Le 3e étage 

en cours de réhabilitation devrait à terme accueillir des espaces de coworking et des bureaux. 

À noter que les parapluies, personnalisés au logo de l’entreprise, peuvent constituer de précieux 

cadeaux d’affaires. Autres lieux privatisables, le Théâtre de Cherbourg, l’un des derniers théâtres 

à l’italienne construits en France (1880) avec une salle de 600 fauteuils, le musée Airborne de 

Sainte-Mère-Église, à 30 min de Cherbourg, qui propose un bâtiment entièrement revu – le C-47, 

du nom du légendaire avion qui trône au cœur d’une nouvelle scénographie – une salle de cinéma 

(120 places), une salle de réunion (50 personnes) et le hall du bâtiment Neptune (130 m²) au centre 

du musée. La visite du site peut aussi s’effectuer avec un Histopad, tablette tactile interactive qui 

permet, grâce à de spectaculaires reconstitutions à 360°, de s’immerger totalement au cœur de la 

Normandie de 1944 et de vivre les temps forts du Débarquement. Enfin, à 15 min de Cherbourg, 

le planétarium Ludiver dont la muséographie a été rénovée en 2017, met à disposition un 

amphithéâtre cosy (100 places), 2 espaces transformables pour des réunions de 40 et 50 places, 

jusqu’à 100 convives en cocktail pour le plus grand avec vue et terrasse panoramique sur le parc 

alentour, et le planétarium (96 places) qui doit bientôt remplacer son projecteur.

En termes d’hébergement, Cherbourg compte 9 975 lits toutes catégories confondues dont 2 950 

en chambres hôtelières. Le Mercure 4* (94 chambres, 1 salle de 200 m² modulable), ouvert 

en mai 2015 dans un bâtiment neuf, reste la figure de proue de la ville et le seul 4* de la 

Le Théâtre

La baie d’Ecalgrain 

La Manufacture - Le Parapluie de Cherbourg
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destination. S’y ajoutent quelques établissements sous enseigne Accor comme l’Ibis Cherbourg 

La Glacerie 3* (71 chambres) à 5 min de la Cité de la Mer et d’autres adresses privées telles 

que Le Cercle 3* (4 salles dont une de 200 m²) dont les 45 chambres ont été rénovées en 2017, 

ou encore l’hôtel Chantereyne 3* (50 chambres) situé entre le port de plaisance et le centre 

ville. Sur la côte ouest de la presqu’île, l’Hôtel la Marine 4* (26 chambres) qui occupe à 

Barneville-Carteret une position stratégique face à la mer et les îles anglo-normandes, propose 

un restaurant étoilé (1* Michelin), un espace bien-être et une salle de 60 m². 

Malgré l’absence de structures entièrement dédiées au Mice, Cherbourg et le Cotentin se 

distinguent par un environnement naturel sauvage qui n’est pas sans rappeler les paysages 

irlandais. Dessinée par de hautes falaises, de longues plages et de vertigineux sentiers côtiers 

où faune et flore s’épanouissent, la presqu’île qui mêle aussi forêts et verts bocages offre un 

terrain de jeux propice aux incentives : initiation au surf, paddle, chars à voile, kayak, balade 

en catamaran ou à bord d’un voilier traditionnel comme la Neire Maôve pour apprendre 

à tirer les voiles, épreuves de costeering (entre escalade et canyoning) ou de longe-côte, 

découverte des failles et grottes qui parsèment le littoral ou du marais du Bessin (migration 

des oiseaux, culture de légumes anciens, etc.), rencontres avec des producteurs locaux de 

cidre par exemple, balades jusqu’au phare de Goury, joyau solitaire sans cesse brusqué par 

le Raz Blanchard, etc. 

Les nouveautés et projets
Le territoire peut désormais compter avec L’Épicurien, un hôtel de charme situé à 

Valognes, non loin des côtes normandes et de sites courus comme Barfleur, parmi les 

plus beaux villages de France, Saint-Vaast-la-Hougue au port pittoresque ou Barneville-

Carteret qui offre une vue imprenable sur les îles des Écrehou, et celles, anglo-normandes 

de Jersey et Guernesey. Entièrement revu après quelques mois de travaux et une déco 

soigneusement pensée derrière sa façade de pierre, l’adresse de 27 chambres propose 

un restaurant, un bar lounge, une salle de jeu, un coin lecture et une salle de réunion. 

Sur la côte est du Cotentin, à 35 min de Cherbourg et à quelques encablures de Saint-

Vaast-la-Hougue, se dresse l’île Tatihou qui se rejoint à pied à marée basse ou par bateau 

amphibie (58 passagers à marée haute, 65 à marée basse). Sise en zone Natura 2000, cette 

propriété du Conservatoire du littoral que gère le département de la Manche s’ouvrait 

au public en 1992 avec la création du musée maritime, d’une galerie d’histoire naturelle, 

d’un abri à bateaux traditionnels, etc., tous ces bâtiments étant classés. Inhabitée mais 

fortement prisée des touristes, l’île connaît un vaste programme de travaux : un hôtel 3* 

de 26 chambres, réparti sur 3 bâtisses réhabilitées, devrait ouvrir mi-avril en attendant 

son classement en 4* prévu pour 2023 ; un « hostel » sur 2 bâtiments (55 lits) confortera 

l’offre hébergement quand le restaurant, également en travaux, se scindera en 2, l’un 

destiné aux visiteurs d’un jour et aux résidents de l’hôtel (62 couverts intérieurs, 28 en 

terrasse), l’autre dédié aux groupes et aux occupants de l’hostel (50-60 couverts) ; enfin, 

3 salles de réunion équipées high tech (entre 25 et 70 personnes), dont 1 nouvelle 

salle modulable, occuperont l’ancienne galerie d’histoire naturelle. Destination à part 

entière, Tatihou qui doit son nom à un chef de guerre scandinave, devrait s’avérer 

incontournable au menu des incentives.

Vue de La Cité de la Mer depuis le port de plaisance

L’hôtel Mercure Cherbourg

Ambiance à L’Epicurien

L’île Tatihou
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DEAUVILLE
Son immense plage, son luxe affiché, ses haras, son hippodrome, ses bâtisses à colombages, ses villas Belle Époque, son glamour… Des clichés 

deauvillais par excellence qui, s’ils restent d’actualité, sont cependant réducteurs. Car Deauville qui a depuis longtemps fait le choix d’un 

développement économique axé sur le tourisme et l’évènementiel culturel et sportif, en s’appuyant sur un patrimoine existant, ne cesse de 

réinventer son offre. En témoignent l’ouverture du pôle culturel des Franciscaines, les rénovations de ses institutions hôtelières ou l’implantation 

de nouvelles enseignes. Soit autant de nouveautés à seulement 2 heures de la capitale, dont raffole le secteur Mice.

L’offre Mice
Forte de son Centre International de Deauville (CID), poids lourd du Mice qui entre mer et ville accueille 

parmi les plus grands évènements de la destination, Deauville profite d’un patrimoine architectural que 

l’évènementiel n’a de cesse de s’approprier, à l’instar de la Villa Le Cercle que gère le CID, entre le Casino 

et l’Hôtel Royal de la Villa Strassburger, sur les hauteurs d’un vaste parc arboré et de la Villa Namouna, 

résidence d’artistes et seule villa en front de mer. S’y ajoutent Les Bains Pompéiens, inspirés des modèles 

de l’Antiquité, prisés pour les shootings et les réceptions, l’Atelier Hoche, espace d’affaires épuré que 

l’hôtel-résidence La Closerie a installé dans un ancien garage des années 30, ainsi que les institutions du 

Groupe Barrière comme le Casino avec son théâtre à l’italienne et ses nombreux salons, la Folie Douce 

by Barrière Deauville, un lounge cosy et branché face à la mer. Puis, rappelant l’histoire et l’ADN de 

la ville, le Pôle International du Cheval Longines-Deauville qui à quelques pas du centre ville a aussi 

trouvé la voie de l’évènementiel tout comme le Lawn Tennis Club Deauville Normandie, véritable 

« Wimbledon normand » ou encore le Pressoir de Tourgéville, domaine privé niché dans un parc de 

3 ha non loin du centre ville, pour des réceptions « au vert ».

Instigateur du succès de la station balnéaire, le Groupe Barrière compte parmi les hôtels incontournables 

du secteur d’autant qu’ils ont ces dernières années profité d’un vaste programme de rénovation : le 

Barrière Le Normandy 5* (271 chambres), le Barrière Le Royal 5* (247 chambres), à deux pas du 

précédent, le Barrière du Golf 4* (170 chambres), sur les hauteurs de Deauville et dominant les 

pelouses du Golf Barrière (27 trous). D’autres adresses complètent ce parc pléthorique comme en 

cœur de ville l’Hôtel-résidence La Closerie 4* (74 chambres) ou encore le Mercure 4* (53 chambres) 

installé en bord de mer, puis, aux abords de la station, Les Manoirs de Tourgéville 4* (57 chambres), 

propriété du groupe Floirat et ex-résidence de Claude Lelouch, ou encore les Manoirs des Portes 

de Deauville 4* (26 chambres), petit hameau lové dans la campagne de Canapville autour d’un 

manoir classé des xvie et xviie siècle, et affilié Small Luxury Hotels of the World depuis 2020. Et en 

poussant un peu plus loin, Trouville réserve quelques belles adresses comme le très contemporain 

Hôtel MGallery Les Cures Marines 5* (103 chambres), occupant une des ailes néo-classiques du 

Casino ou le Mercure Trouville 4* (80 chambres) face au port de pêche. Idem pour Honfleur avec 

l’Hôtel & Spa La Ferme Saint Siméon 5* (35 chambres), manoir normand du xviie siècle Relais & 

Châteaux et Les Maisons de Léa 4* (43 chambres), nées de la réunion d’un ancien grenier à sel 

et de 3 maisons du xvie siècle.

Les nouveautés 
C’est la nouveauté deauvillaise ! Inauguré en mai 2021 après 3 ans de travaux et un investissement 

total de 25 millions d’euros, le site des Franciscaines était espéré et très attendu des amateurs 

de culture sous toutes ses formes. Occupant en cœur de ville un ensemble patrimonial du xixe 

siècle remarquablement réhabilité par le cabinet d’architecture Moatti et Rivière, ce nouveau 

temple culturel qui associe une médiathèque-bibliothèque, un musée dédié au peintre figuratif 

André Hambourg, un musée numérique Micro-Folie (initié et piloté par le Parc de la Villette), 

un Fablab (10-12 places) et un réfectoire (42 couverts) ouvert sur une paisible terrasse (jusqu’à 

80 places), rassemble également de nombreux espaces privatisables (de 10 à 1 270 personnes 

sur l’ensemble) : l’ex-cloître coiffé d’une sublime verrière, aujourd’hui salle de lecture cosy 

Polo sur la plage

Le grand auditorium du CID

Le cloître des Franciscaines
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de 400 m² qu’illumine un lustre monumental (320 personnes assises, 600 en cocktail), un 

auditorium-salle de spectacle de 253 m² aux gradins rétractables dans l’ancienne chapelle 

(230 places en théâtre, 200 en dîner, 400 en cocktail) avec une ouverture possible sur 

le cloître, 3 salons de créativité en enfilade (20, 30 et 50 places), la cour des expositions 

(610 m²) privatisable entre 2 expositions (3 expositions / an) ainsi que les 5 différents espaces 

thématiques courant sur la mezzanine (jusqu’à 100 personnes).

À 10 min à peine du centre ville, au vert de Blonville-sur-Mer, le Domaine Les Planches 

est venu supplanter en mai 2019 l’ancienne boîte de nuit emblématique et éponyme de 

Deauville. Reconverti en site évènementiel après des travaux importants (1,2 millions 

d’euros), le lieu propose dans un environnement paisible – 3 ha de domaine dont 1 ha de 

parc classé – le confort étudié d’une structure écoconçue et lumineuse de 900 m² (jusqu’à 

700 personnes en dîner sur l’ensemble) que bordent de vastes terrasses, la plus grande 

affichant 400 m². Idéal pour des salons, soirées de gala, plénières, il convient aussi aux 

lancements de voitures, leur accès à l’intérieur étant prévu ainsi qu’aux team-building. 

Adjacente à la structure, une maison (200 m²) devrait à terme se convertir en hébergement.

Tandis que certaines adresses ont déjà inscrit plusieurs rénovations à leur agenda – Les 

Manoirs de Tourgeville doivent renouveler 25 chambres en 2022, le Manoir des Portes 

de Deauville projettent d’installer 2 nouveaux cottages (soit 8 suites supplémentaires) en 

2023 et d’agrandir sous peu leur salle de réunion (de 40 à 60 places) – d’autres enseignes 

ont vu le jour. Ainsi, en lieu et place de la Villa Gardénia 3*, c’est le Novotel Deauville 

Plage 4* de 100 chambres qui ouvrait en 2019 en front de mer avec un restaurant 

panoramique (80 couverts, terrasse incluse), 3 salles en enfilade (jusqu’à 70 places) et 

un espace bien-être incluant une piscine. Plus proche du quartier de la gare, au sein 

de l’ex hôtel de l’Europe, le You Urban Home, 1er établissement en France de cette 

nouvelle enseigne, inaugurait en novembre 2020 le concept des hôtels hybrides pensés 

comme des lieux de vie à part entière, ouverts, connectés et flexibles. Des chambres 

partagées aux chambres familiales en passant par les plus classiques doubles, l’hôtel 

met à disposition 57 chambres spacieuses et bien agencées dont 5 dortoirs à part, 

pour un total de 207 lits. Un bar au déco « indus », un vaste coin cuisine à partager 

où le coworking est aussi de mise, une salle de cinéma (18 fauteuils), un fitness et 

2 grands espaces de vie voués à la détente, aux concerts et aux rencontres, dont un 

privatisable (jusqu’à 60 personnes) complètent l’offre. Enfin, c’est au groupe Pierre 

& Vacances que le bâtiment historique des Douanes, patrimoine architectural du 

xixe siècle, doit sa reconversion en établissement 5*. À mi-chemin entre Deauville 

et Trouville, ce tout dernier village inauguré en juillet 2021 vient ainsi étendre la 

1re résidence premium 5* du groupe ouverte en 2018 sur la Presqu’île de la Touques. 

Situé à l’extrémité nord-est de la presqu’île, le bâtiment totalement réhabilité se 

compose à présent de 28 appartements spacieux, du studio au 4 pièces (jusqu’à 

8 personnes), avec vue sur le port de plaisance ou la cour intérieure, d’une piscine 

intérieure et extérieure, d’un espace bien-être et d’une salle de petit déjeuner.

Le Domaine des Planches 

Le Novotel Plage Deauville

Le You Urban Home

Les Manoirs de Tourgeville
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Les Jardins de Josephine

ÉVREUX
À moins de 100 km de Paris et aisément joignable en train (1h), l’ancienne cité romaine dont quelques vestiges subsistent encore le long 

des berges de l’Iton, recèle de belles pépites architecturales parmi lesquelles certaines sont adaptées voire dédiées aux manifestations 

professionnelles.

L’offre évènementielle
Célèbre pour sa cathédrale Notre-Dame, Evreux l’est moins pour son offre évènementielle. 

Or, le Cadran-Palais des Congrès existe pourtant depuis 1991 ! Désormais dans l’escarcelle du 

Tangram – établissement public de coopération culturelle qui réunit depuis 2015 le Théâtre 

Legendre, scène nationale, le Kubb, salle de Musiques Actuelles et le palais des congrès – il dispose 

d’équipements à la pointe : hall d’accueil de 700 m² où l’espace bar vient d’être refait en attendant 

le réaménagement prévu en 2022 des espaces lounge, grande salle (450 à 900 places assises) face 

à une scène modulable de 320 à 440 m², auditorium en arc-de-cercle de 200 fauteuils, espaces 

polyvalents sur 2 000 m² et 2 niveaux, et 6 salles de commission (35 à 250 personnes). Lui faisant 

face depuis son ouverture en 2016, le Kubb : l’espace Club, modulable en version spectacle 

(250 personnes en concert), convention (100 personnes) ou cocktail (150 personnes) et la grande 

salle dotée d’un gradin 100 % modulable (650 personnes debout, 214 assises, 300 en cocktail). 

Enfin, à quelques centaines de mètres, jouxtant la place de l’Hôtel de Ville, la Médiathèque 

et la Maison des Arts, se dresse le Théâtre Legendre, inscrit à l’Inventaire supplémentaire 

des monuments historiques. Entièrement rénové, ce théâtre à l’italienne du début du siècle 

dernier (1903) a rouvert ses portes en septembre 2019 après 13 ans de travaux de restauration 

et d’extension. Doté d’une magnifique salle de 330 fauteuils, il compose aussi avec un foyer 

historique (20 personnes), une salle de répétition (45 places), des loges et des bureaux de 

production. En cœur de ville, la chapelle Saint-Joseph dispose pour sa part d’une salle de 

réception de 200 m² (10 à 200 personnes) au cachet historique tandis que le Barkley’s qui 

occupe un ancien grenier à grains offre son décor fait de colombages, briquettes et poutres 

(2 salles de 150 m² chacune, 120 à 200 personnes). 

L’évènementiel peut aussi compter sur Les Jardins de Joséphine, un domaine privé en cœur 

de ville, racheté en 2010. Depuis les restaurations et réaménagements vont bon train : sis dans 

un ancien garage, le Moulin (260 m², 160 personnes en dîner, 250 en cocktail) se prolonge 

d’une belle terrasse arborée et se complète de 3 chambres ; face à lui, le Manoir, ouvert en 

septembre 2020, compte 11 chambres de niveau 4*, une salle de petit déjeuner transformable 

et une salle de 20 places, le tout flanqué de terrasses ; enfin, l’Atelier, grande halle au cachet 

industriel de 560 m² se prête à de plus grandes manifestations. Pour rester au vert, direction 

le château de Trangis. Proche du cœur de ville, au sein d’un parc public classé éco-cert, 

cet ensemble désormais propriété de la ville, permet des réceptions intimistes (jusqu’à 50 

personnes) alors que des chapiteaux peuvent s’implanter en bordure. Tout aussi bucolique 

et à moins de 3 km du centre ville, le golf devenu municipal en avril dernier, déploie sur ses 

70 ha un parcours 18 trous, un compact 9 trous, un Club House, un restaurant (80 couverts 

sur 2 niveaux), une salle modulable de 100 m² (10 à 60 places) avec vue sur le 18e trou.

L’hôtellerie
Avec 620 chambres réparties sur une dizaine d’établissements, la ville ne peut satisfaire 

des demandes de grandes manifestations à demeure. Parmi les hôtels ébroïciens, le 

Best Western Plus 4* (60 chambres) qui a profité du confinement pour rafraîchir 

ses espaces, fait figure d’incontournable : à deux pas du Cadran, et seul hôtel 4* de la 

ville, il dispose d’une brasserie haut de gamme (65 couverts), d’une salle modulable 

(170 personnes) avec terrasse bordant l’Iton et d’une boardroom (6 places).

Le grand auditorium du Cadran

La cathédrale Notre-Dame

La façade du Théâtre Legendre
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Le réaménagement du Quai Southampton
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LE HAVRE - ÉTRETAT
Dynamique, la ville du Havre l’est sans aucun doute. Portée par de nouvelles ambitions touristiques, elle ne cesse d’embellir comme en attestent 

les réaménagements de son Grand Quai, l’implantation pérenne d’œuvres d’art monumentales ou l’édification de nouvelles architectures 

audacieuses à l’image de la déjà emblématique Cité Numérique. Véritable porte océane où la plage côtoie un ensemble urbain classé à l’Unesco, 

la cité havraise attire aujourd’hui nombre d’investisseurs conquis par son atmosphère et son fort potentiel. 

L’offre Mice
Toujours plébiscité pour son architecture fluide, lumineuse et fonctionnelle, sa modularité et sa 

liaison directe avec le parc des expos attenant, le Carré des Docks, centre de congrès que gère S’Pass, 

devrait se voir connecté aisément à la gare et au reste de la ville grâce à une passerelle mobile : 

conçue comme une rue piétonne mais transformable en belvédère ou en ponton d’amarrage, 

elle franchira le bassin Vatine sans entraver les activités nautiques qui peuvent s’y déployer à 

l’instar de la Transat Jacques Vabre. De bon augure pour le centre et ses visiteurs. Autres sites, la 

Chambre de Commerce et d’Industrie avec ses espaces dédiés, le Palais des Régates, du côté 

de Sainte-Adresse, face à la mer, ou le Pasino & Hotel Spa, ancienne bâtisse de la CCI, aux beaux 

espaces dédiés et indépendants. Plus improbable, l’incroyable Bibliothèque Oscar Niemeyer, 

baptisée le « petit volcan », dont l’atrium se privatise pour des réceptions. Ou encore le Musée 

d’Art Moderne (MUMA), au design résolument contemporain. À l’entrée de la ville, sous son 

enveloppe couleur océan, le Stade Océane joue également la partition évènementielle quand 

d’autres sites, aux abords de l’agglomération, prêtent aux manifestations leur cachet historique 

comme l’Abbaye de Montivilliers, chef d’œuvre de l’architecture médiévale, ou l’Abbaye du 

Valasse, sise dans un parc arboré de 60 ha entre Rouen et Le Havre.

Le parc hôtelier qui ne cesse de croître et de monter en gamme affiche plus de 2 000 chambres 

réparties sur différents établissements dont de belles adresses Mice en cœur de ville : le Novotel 

Bassin Vauban 4* (128 chambres) entièrement revu en 2019 (chambres et espaces communs), 

le Mercure Centre Bassin du Commerce 4* (99 chambres), face au bassin et au Volcan, l’Hôtel 

Spa du Pasino 4* (45 chambres) à l’atmosphère Art déco, le Best Western Art Hôtel 3* 

(31 chambres), un hôtel-galerie au cœur du quartier Perret, le très cosy Vent d’Ouest 4* (35 

chambres), au pied de l’église Saint-Joseph, ou encore, à deux pas de la gare, l’éco-conçu hôtel 

Nomad 3* (106 chambres) du groupe Océania et 2e enseigne hexagonale après celle de Roissy.

Les nouveautés et projets
Le Havre ne laisse pas indifférents ses visiteurs et les projets qui se multiplient ne peuvent 

que contribuer à un attrait de plus en plus effectif. Ainsi en est-il de la renaissance du 

Grand Quai, du port de pêche au port de plaisance, où des travaux d’aménagement 

devraient s’achever au printemps prochain. Imaginée par le paysagiste Michel Desvigne, 

la transformation de cet espace emblématique de l’identité maritime havraise, entend 

redynamiser ce front de mer en réaffirmant tout son potentiel : jardins, terrasses, espaces 

de loisirs, aire de sport, city stade, etc. À terme déployé sur près de 4 km, ce nouvel espace 

formera une promenade que des restaurants, bars, espaces évènementiels et lieux culturels 

viendront qualifier de vitrine attractive et conviviale. Autre projet en cours, celui des 

Quais en Seine. Au bout de la presqu’île Frissard, au contact de plusieurs établissements 

d’enseignement supérieur, c’est tout un ensemble immobilier adapté au potentiel 

évènementiel du quartier qui voit le jour. Y sont prévues 2 résidences reliées par un 

mail piéton où un restaurant côtoiera des commerces et services, et une barge servira 

de terrasse ; l’une des 2 résidences devrait aussi se coiffer d’un rooftop transformé en 

bar-terrasse, une première au Havre.

Le Carré des Docks

La Bibliothèque Oscar Niemeyer

Le Bassin du commerce
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C’est en hommage au moine bénédictin créateur d’un élixir devenu une célèbre liqueur que le Palais 
Bénédictine a vu le jour à la fin du xixe siècle à Fécamp. Un palais à l’architecture éclectique d’une 
extravagante beauté qui ouvre ses salons aux opérations évènementielles.
Si l’élixir mis au point par Dom Bernardo Vincelli a été produit jusqu’à la Révolution par les moines, c’est Alexandre le Grand, un négociant en vin 
fécampois, qui en a relancé la recette en 1863 pour créer la liqueur Bénédictine. Pour la sublimer, il fit édifier au cœur de Fécamp un palais d’inspiration 
Gothique et Renaissance, le Palais Bénédictine, un élégant ensemble qui demeure aujourd’hui le seul centre de production de la marque au monde.

UN CADRE PRESTIGIEUX AU SERVICE DE VOS ÉVÈNEMENTS 
Outre les 100 000 visiteurs qu’il reçoit chaque année dans ses murs, le Palais Bénédictine accueille de plus en plus d’entreprises qui se glissent dans un 
écrin exceptionnel pour mettre en scène leurs évènements, réunions, cocktails, soirées de gala. En privatisation partielle ou totale, le Palais Bénédictine met 
à leur disposition plusieurs espaces emblématiques : la Salle des Abbés – le cœur de l’édifice – ornée de 16 statues de prieurs de l’Abbaye de Fécamp 
et d’un magnifique vitrail peut accommoder jusqu’à 200 personnes en cocktail, 160 en banquet et 192 en réunion ; également depuis quelques mois la 
Verrière, un nouvel espace dédié à la mixologie avec son bar à cocktails offrant un espace résolument moderne et convivial. Sous cette verrière inondée 
de lumière, le bar, l’élément central décoré d’un imposant mur végétal, offre un cadre unique pour un cocktail, avec une capacité de 60 personnes. 
Deux autres espaces complètent cette élégante verrière, la boutique et une superbe salle de dégustation immersive stimulant les 5 sens des participants.

DES EXPÉRIENCES SENSORIELLES ORIGINALES 
En complément de votre évènement, les équipes du Palais Bénédictine suggèrent une visite du musée qui abrite une riche collection d’art sacré et ancien 
lié à l’héritage de Bénédictine et à son épopée industrielle. Mais également une immersion au cœur de la distillerie Bénédictine avec ses alambics de 
cuivre du xixe siècle et ses caves de vieillissement encore en fonctionnement, avant une dégustation dans la Verrière. Des expériences intéractives comme 
l’atelier cocktails complètent l’offre évènementielle de ce lieu unique.

PALAIS BÉNÉDICTINE 
VOS ÉVÈNEMENTS EN MAJESTÉ !

PALAIS BÉNÉDICTINE 
110 rue Alexandre le Grand - 76400 Fécamp - France

Tél. : + 33 (02) 35 10 26 10 - infos@benedictine.fr - www.palaisbenedictine.com
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Parmi les sites évènementiels, certains ont mis à profit les mois d’inactivité forcée pour se 

renouveler. Au sein du site évènementiel du Palais des Régates, propriété de la Société des 

Régates du Havre que gère DP Event, le restaurant La Bise (60 couverts) a entièrement été revu : 

rouvert en juin 2021, il a coiffé d’un toit rétractable sa terrasse, désormais vitrée, et aménagé le 

long balcon filant, le tout face à la mer ; des salles de réunion (19 et 25 personnes) ont aussi pris 

place dans d’anciens bureaux, l’une bénéficiant d’un balcon et d’une vue à quasi 360° sur la mer, 

en marge de la salle réceptive de 350 m². Idem pour les projets hôteliers qui se sont maintenus, 

donnant à la ville de nouvelles adresses. À commencer par le flambant neuf Hilton Garden 

Inn 4* (106 chambres) qui, en lieu et place d’un ancien lycée, s’offre comme le tout premier 

hôtel en front de mer, face au port. Ouvert le 1er décembre dernier, cet établissement chic et 

décontracté (Naos Hotel Group) déploie un vaste espace lounge, un restaurant (70 couverts) 

avec open cuisine, un bar, un business corner, une salle « œnologie » (10 places) et une salle 

modulable (jusqu’à 50 places). Le tout dans un style ultracontemporain. Face à la gare, l’Océane 

Hôtel a cédé sa place au Best Western Plus Le Havre Centre Gare (49 chambres), pour l’heure 

estampillé 3* mais prochainement upgradé en 4*. Ouvert fin août 2021, cet établissement 

du groupe HMV (Hôtels et Maison de Ville) a fait le pari d’une déco contemporaine et 

lumineuse, depuis le lobby et son espace bar-lounge (privatisable pour des petits comités de 10 

personnes) jusqu’à la salle petit déjeuner, transformable en salle de réunion (30 places) et les 

chambres épurées. Ici, l’absence de restaurant (la cuisine, préservée, est réservée au traiteur) 

se compense par une offre en self-service de bocaux élaborés à base de produits locaux.

Enfin, un nouveau prestataire fait ses premiers pas ou plus précisément ses premiers 

roulages ! Lancée en juillet 2021, la société T’Tuk Tuk mise sur le transport ludique à bord 

de véhicules à 3 roues et 100 % électriques. Extrêmement maniables et fort bien équipés 

– des enceintes haut de gamme permettent la diffusion de musique, de messages – les 

10 véhicules (4 passagers/véhicule) de la flotte, auxquels s’ajoute un tuk tuk-kiosque (idéal 

pour les pauses café ou les dégustations), conviennent aux transferts, aux circuits en ville, 

vers des sites parfois inaccessibles aux véhicules thermiques, aux chasses au trésor, etc.

Une chambre du Hilton Garden Inn

La flotte de T’Tuk Tuk
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LE GOÛT DU PALAIS
À quelque 20 min d’Étretat, au cœur de la ville portuaire de Fécamp, 
se dresse un véritable chef d’œuvre architectural inauguré en 1900, le 
Palais Bénédictine, bâti pour y produire et honorer la fameuse liqueur 
éponyme. Cette liqueur qu’Alexandre Le Grand, marchand de spiritueux, 
élabora d’après la recette d’un moine bénédictin datant de 1510 qu’il 
dénicha dans un vieux grimoire. Et dont il tira une grande partie de sa 
richesse. Le Palais au style décidément éclectique inspiré des courants 
néo-gothique et néo-renaissance, abrite encore aujourd’hui la seule 
distillerie au monde produisant cette liqueur. Unique, cet ensemble qui 
recèle dans sa partie muséale de somptueuses pièces de collection de 
son fondateur, compte aussi de magnifiques salles richement ornées  : 
la salle des Abbés qui recouvre sa vocation réceptive première (221 m2, 
192  personnes en théâtre, 200 en cocktail ou buffet, 160 en banquet), 

l’ancien bureau du propriétaire, une 
salle à manger, des salons privés et, 
depuis juillet dernier, La Verrière, 
un bar à cocktails de toute beauté 
(60 places assises, 80 en cocktail) 
flanqué d’un espace de dégustation 
à la déco ultracontemporaine et de 
l’espace Combas, de l’artiste de rue 
qui l’a décoré ( jusqu’à 250 personnes 
en cocktail sur l’ensemble). Ateliers 
et/ou dégustations de cocktails, 
de découverte olfactive, visites 
privées du musée en compagnie de 
l’archiviste, etc., ajoutent encore au 
charme ensorceleur du lieu.Le péristyle du Palais Bénédictine
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Paddle à Étretat

ÉTRETAT
Immortalisée par Claude Monet, cette charmante bourgade qui 

aura aussi bien fasciné Guy de Maupassant que Gustave Flaubert 

ou Maurice Leblanc, doit au xixe siècle sa renommée et son statut 

de station balnéaire. Enserrée au creux de ses falaises de craie 

blanche, Étretat qui fourmille l’été venu, retrouve hors saison le 

calme inhérent à sa majestueuse nature environnante. 

Villégiature prisée, elle l’est 

auss i  des  manifestat ions 

professionnelles en petits 

comités qui  jouissent de 

structures haut de gamme, 

n o ta m m e n t  h ô t e l i è r e s . 

À commencer par Le Donjon 

(25 chambres) qui obtenait 

en octobre dernier sa 4e 

étoile. Véritable enclave 

surplombant la station, 

cette ex demeure familiale 

a  pro cédé  à  quelques 

réaménagements   :  un 

patio désormais sous verrière et transformé en lounge cosy, un 

restaurant étoilé depuis janvier 2021 (40-50 couverts), un Bistro, 

un mini rooftop ouvert l’été dernier (jusqu’à 20 personnes), de 

nombreux salons, une piscine, un spa et des espaces extérieurs, le 

tout soigneusement décoré. Autre institution, le Dormy House 3* 

(61 chambres), voisin du golf. Racheté en avril dernier, il connait 

sous la houlette de son nouveau et dynamique propriétaire un 

vent de fraîcheur. Nouvelle déco dans quasi toutes les chambres, 

au restaurant gastronomique (70 couverts), à la brasserie et sur la 

terrasse pour une vue panoramique bluffante. Aux salles existantes 

(10 à 100 places), devrait s’ajouter cette année une nouvelle salle 

créative de 100 m², nichée dans le parc. Enfin, lové dans un domaine 

familial et boisé de 20 ha à 5 min d’Étretat, Les Pins de César 4* 

(14 chambres) offre le confort raffiné d’une magnifique chaumière 

revisitée. Outre le spa, un sauna dans les bois, un restaurant, un 

jardin d’hiver, 2 salles (12 et 60 personnes) et nombre de salons 

feutrés, il met à disposition depuis juin 2021 La Grange, une sublime 

salle de 250 m² (180 personnes en théâtre) cernée de nature. Et, au 

printemps prochain, 5 cabanes de bois au design étudié viendront 

compléter l’offre hébergement dans un style insolite.

La Grange aux Pins de César
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Le Café Hamlet
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ROUEN 
Candidate au titre de Capitale européenne de la Culture en 2028, la ville qui s’apprête déjà à recevoir l’Armada en juin 2023, a multiplié les 

ouvertures de sites et d’hôtels malgré un contexte peu propice. Et les projets, qu’il s’agisse de rénovation ou de construction, se poursuivent, 

annonçant au secteur Mice de nouvelles opportunités à 1h seulement de Paris.

L’offre Mice
L’absence de centre de congrès ne semble pas pénaliser outre mesure la ville qui peut compter 

sur des sites appropriés comme le Parc des expositions (géré par Rouen Expo Evénements) 

pourvu d’un espace conférence, le Zénith attenant, ou encore, le Kindarena Palais des Sports, 

à la surprenante architecture. Sur le registre évènementiel, l’offre s’avère pléthorique : le 

prestigieux Opéra de Rouen Normandie, la Halle aux Toiles aux multiples espaces, le musée 

des Beaux-Arts et son étonnant jardin des sculptures, la chapelle Corneille, monument classé, 

désacralisé et voué à des concerts, spectacles et évènements, l’Historial Jeanne d’Arc, un 

parcours immersif et multimédia installé dans les locaux de l’Archevêché, le très cosy Balcon, 

annexe du restaurant étoilé Odace, perchée au sommet d’une bâtisse – vue sur la cathédrale 

et les toits de la ville unique et garantie –, le très connecté et cosy Village by CA qui a changé 

de rive pour s’installer dans le Hangar 107, etc. Puis, en périphérie rouennaise, le Château des 

Deux Lions à Canteleu, apporte son caractère historique et son charme bucolique.

Fort de plus de 3 000 chambres, le parc hôtelier déploie quelques belles adresses comme 

l’incontournable et somptueux écrin historique Hôtel de Bourgtheroulde 5* (78 chambres) 

qui connaît actuellement quelques travaux de réaménagement, le très feutré Best Western 

Hôtel Littéraire Gustave Flaubert 4* (53 chambres), ouvert en 2017 à deux pas de la 

place du Vieux Marché et 1er du genre en Normandie, le Mercure Centre Cathédrale 4* 

(125 chambres), sis dans l’hypercentre piéton, le Mercure Champ de Mars 4* 

(107 chambres), à 10 min du centre ville et collé à l’Ibis 3* (91 chambres), formant ainsi 

un gros porteur de la ville, le Novotel Sud 4* (134 chambres) qui profite d’un parc arboré 

de 4 ha à moins d’1 km du parc expo.

Les nouveautés et projets
Rouen a vu éclore ces derniers temps des structures nées de réhabilitation à l’instar de 

l’Aître Saint-Maclou, ce terrain libre qui au Moyen Âge entourait une église et servait 

de cimetière. Après plus de deux ans de travaux de restauration, ce site classé Monument 

Historique, rouvrait en juillet 2020. Unique en Europe, cet ossuaire du xvie siècle, édifié 

sur un ancien cimetière remontant probablement à l’épidémie meurtrière de Peste 

Noire de 1348, rappelle les épisodes tragiques vécus par la ville à travers de nombreux 

détails macabres préservés comme des crânes, des os ou des cercueils qui ornent les 

colombages. Toutefois, dans la cour intérieure, aujourd’hui végétalisée, ce sont les 

spectacles, concerts et autres évènements qui prennent place, quand les bâtisses 

cerclant le site se sont converties en bureaux, en espaces de création, en galerie d’art 

ou en restaurant, comme le Café Hamlet (jusqu’à 150 personnes sur l’ensemble), 

ouvert en juin 2021 dans une déco chaleureuse : sur ses différents niveaux, il propose 

une mezzanine (30 places) et son salon adjacent (26 places), une galerie (jusqu’à 

50 personnes en cocktail), une cour pavée végétalisée à l’abri de sa verrière, une 
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Le Kindarena Palais des Sports

Le Balcon
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LOUVIERS 
À L’HEURE DU NUMÉRIQUE
À proximité de la gare de Val-de-Reuil, l’agglomération 
Seine-Eure labellisée Ville et Métiers d’Art et 1er territoire 
économique de l’Eure, a décidé de réhabiliter l’ancienne 
friche CINRAM – 10 000 m2 de bâtiments sur un site 
de 13 ha situé à Louviers – pour y implanter le HUB 4.0, 
cité numérique. Un projet global qui a débuté en 2017 
avec la transformation d’un des bâtiments en espace de 
coworking et de réunion, la Filature. Puis, suivait à l’été 
2020, la pose de la première pierre de la Pépinière 4.0 
(7 salles de réunion, de 10 à 80 personnes). 
Au printemps prochain, ce sera au tour du Hub Expo 
& Congrès d’ouvrir ses portes. Cet équipement de 
quelque 3 000 m2 permettra d’accueillir tout type 
d’évènements au sein de ses 3 espaces  : le Duplex 
(450  m2), salle surmontée d’une mezzanine de 200  m2 
et pourvue d’un bar et de mobilier intégré pour faciliter 
les rencontres professionnelles (200 à 400 personnes) ; 
le Plateau (1 300  m2), équipé d’un gradin rétractable 
de 600 fauteuils avec possibilité de rajouter un 
parterre de 400  chaises  ; et le très polyvalent espace 
Confluence (720  m2), attenant à un office traiteur. Le 
tout dans un esprit industriel sauvegardé, à 30 min des 
agglomérations normandes (Rouen, Évreux, Vernon) et 
à 1h de Paris.
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terrasse (40 places) et une enfilade de salons (jusqu’à 150 personnes) sous les combles. Toujours 

en cœur de ville, ouvrait en novembre dernier Epoxy. À la fois galerie d’art, échoppe, bar et 

espace évènementiel, ce site mise aussi sur les privatisations (jusqu’à 80 personnes assises, 

160 en cocktail) grâce à ses divers espaces répartis sur 2 étages, terrasse couverte incluse 

(80 places), et ses équipements high tech. Sur la route de Paris, à 20 min du centre ville, le chef 

étoilé Olivier Da Silva a repris en juillet dernier un relais routier fort couru, le Vert Bocage. 

Soigneusement revu du sol au plafond, le restaurant s’est littéralement transformé en bar-

brasserie chic et convivial avec des salons privatisables (jusqu’à 140 places sur l’ensemble, 

70 dans la salle principale), une belle terrasse avec brasero (90 places) et même un 

poulailler ! En ce début d’année, devraient également ouvrir 17 chambres aux étages. 

Quant au parc hôtelier, il ne cesse de prendre de l’ampleur. À commencer par la seule 

enseigne internationale de la ville, le Radisson Blu 4* (93 chambres), ouvert en mars 

2021 au cœur du quartier des musées et au pied du Donjon, dernier vestige du château 

de Philippe Auguste. En lieu et place d’un garage, le projet a inclus une maison, détruite 

mais reconstruite à l’identique, formant ainsi un ensemble original, entre cachet historique 

et design ultracontemporain. Outre un espace séminaire (6 salles, jusqu’à 100 personnes, 

foyer sous un atrium) qui bénéficie d’une terrasse privative (300 m², 180 à 200 personnes 

en cocktail), l’adresse compte un spa urbain, un restaurant (80 couverts) à l’esprit néo 

bistrot ouvert sur une terrasse (60 places), un bar feutré que surmonte une mezzanine 

intimiste, et un parking privé. Face à la gare, le familial Best Western Plus Hôtel de 

Dieppe (37 chambres) rouvrait quant à lui en 4* après une totale rénovation : ambiance 

Art déco chic pour cette véritable institution rouennaise, qui s’apprécie dans les 2 salles 

de séminaire (14 et 35 places), au restaurant et dans les chambres fort agréables. Enfin, 

à Bois-Guillaume, sur le plateau nord où nombre d’entreprises ont leur siège, le Best 

Western Guillaume Le Conquérant 4* (66 chambres) ouvrait en novembre dernier. 

À seulement 10 min du centre ville, il propose 5 salles feutrées (40 places pour la plus 

grande), un espace de coworking public, un centre de bien-être, un bar et un espace 

petit déjeuner très cosy. Pour la partie restauration, un partenariat a été scellé avec 

le restaurant La Cantine. 

D’autres projets en cours vont conforter encore l’offre hébergement. Face à la Seine et 

jouxtant l’Opéra, l’ancien Palais des Consuls se mue sous la houlette du groupe Cap 

Horn. La bâtisse devrait abriter fin 2023 un Novotel 4* de 85 chambres, une résidence 

Adagio 3* de 75 appartements et un restaurant. Sur le quai d’en face, le futur 

complexe Hangar 105 intègrera à horizon 2023-2024 un hôtel 4* de 95 chambres, 

avec restaurant, spa, salle de spectacle, bistro et piscine en rooftop. Enfin, le bâtiment 

de l’ancienne École Normale d’Institutrices, datant de 1886, va connaître une 

deuxième vie sous l’impulsion du groupe Matmut : transformé en hôtel Hyatt 4* 

d’environ 90 chambres, labellisé BREEAM (équivalent nord-américain du HQE 

français), incluant un spa de 1 000 m², un restaurant avec terrasse, son ouverture 

est prévue au second semestre 2022. 

Le salon VIP d’Epoxy

Une chambre au Best Western Plus Hôtel de Dieppe

Vue intérieure de la verrière du futur hôtel HyattLe projet du futur Hangar 105

Le Radisson Blu
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